
TRIDUUM PASCAL 

 

Vendredi 30 mars 2018 – Célébration de la Passion du Seigneur – 

Année B 
 

1ère lecture : « C’est à cause de nos fautes qu’il a été broyé » (Is 52, 13 – 53, 12) 
 

Psaume 30 : Ô Père, en tes mains je remets mon esprit. (cf. Lc 23, 46) 
 

2ème lecture : « Il apprit l’obéissance et il est devenu pour tous ceux qui lui 
obéissent la cause du salut éternel » (He 4, 14-16 ; 5, 7-9) 

 

Évangile de Jésus-Christ selon Saint Jean 18, 1 – 19, 42 
 

Passion de notre Seigneur Jésus Christ 

 

Homélie du Père Henri Aubert, jésuite, à l’église St-Ignace (Paris 6e) 
 

Hier soir nous nous sommes mis en route pour trois jours avec Jésus. Nous avons fait 

mémoire du don qu’il nous a fait dans son Eucharistie. Dieu en Jésus se donne à notre 

humanité. En ce début de nuit, nous nous sommes arrêtés à nouveau pour accompagner 

Jésus dans sa mort. Nous venons d’écouter le récit de sa passion. Dieu, en Jésus, meurt pour 

nous sur la Croix. Alors avec le regard de notre cœur, prenons le temps de contempler Jésus 

Dieu qui souffre, se donne et pardonne.  

Jésus va mourir après une vie entièrement donnée aux hommes et aux femmes de son 

peuple, une vie consacrée au salut du genre humain, de nous tous, qui que nous soyons. Il 

les a aimés jusqu’au bout, les guérissant, leur faisant miséricorde, leur pardonnant. Sur la 

croix, Jésus est à la merci de ses ennemis, de leur haine et de leur violence, et pourtant il 

tourne son regard vers celle qui est sa mère et vers le disciple qu’il aimait. Ils sont là, avec 

quelques autres qu’il a soignés et à qui il a pardonnés, ils sont impuissants devant tant de 

cruauté, devant le mal du monde, ce mal qui nous bouleverse tant. Par ses mots où nous 

pouvons entendre la tendresse et la miséricorde de Dieu, son Père, Jésus transmet la vie à 

ceux qu’il aime, et il leur donne mission de transmettre la vie à ceux qui leur seront confiés.  

Comme nous l’avons déjà entendu, expérimenté peut-être, au cours de ces heures passées, 

nous reconnaissons en Jésus ceux que nous connaissons, plus ou moins proches, qui 

 



partagent sa souffrance d’une manière ou d’une autre. Certains d’entre nous, en ces jours, 

peuvent même s’identifier à lui, tant notre misère est grande.  

Alors déposons devant lui ce soir, au pied de sa croix, toutes nos misères, nos souffrances, 

nos drames, nos fautes… et tournons-nous vers lui pour qu’il nous libère et donne sens à 

tous ce qui nous enferme et nous détruit. 

Ce soir goûtons l’« insondable richesse » d’un Dieu qui nous aime et ne veut pas notre mort 

mais notre vie.  

 

Nous allons maintenant vénérer la croix. 

Là où nous sommes, pendant ce temps qui pourra nous sembler long, je vous propose de 

contempler Jésus qui se donne à nous en souffrant et mourant sur la croix. Mobilisons notre 

corps, note imagination, notre cœur pour vivre ce temps avec Lui sur la croix comme dans 

notre monde. Souffrons, pleurons, prions le Père avec Jésus. 

Le chant de la chorale, l’orgue et la musique accompagneront notre méditation. Nous 

pouvons aussi relire le texte de la Passion ou le Psaume 30 ou le prophète Isaïe.  

Et puis pendant tout ce temps, le moment venu, chacun d’entre nous pourra vénérer la 

croix. Je vous invite à vous lever au signal qui vous sera donné par les guides et seulement à 

ce moment-là, pour rejoindre les deux files qui se formeront face la croix posée devant 

l’autel. Chacun pourra vénérer la croix selon la manière qui lui convient le mieux. 


